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SAMEDI matin, : . 10 AOUT, 1872.

Nominations Democratiques.
POUR PRESIDENT,

Horace Greeley.
POUR VICE-PRESIDBNT,

B. GRATZ BROWN.

Ticket Democrate-Refor-
miste d'Etat.

Pour Gouvernur,
JOHN McENERY, de Ouachita.

Pour Lieutenant-Gouverneur,
B. F. JONAS, d'Orlans.

Pour 8eoretaire d'tat.
A. D. LAFARGUE. des Avoyelleo.

Pour Auditeur,
DANIEL DENNETT, de 8te. Marie.

Pour Avocat-General,
H. N, OGDEN, d'Orlans,

urfntendant de I'Bduoation Publique,
ROBT. M. LUSHER, d'Orlas.

Pour le Congres pour 1'Etat entier,
J. B. EUSTIS, d'Orluan.

IWLa Convention Librale qui s'est
runie le 5 la Nouvelle-Orlans, n'a-
vaifrimeore rien dcid le 6, except de
noumoer un comit dont le devoir tait
de s'aboucher avec le Comit D4mo-
cratique d'Etat. Il va sans dire que le
Comit Dmocratique n's voula prter
aucune attention cette propoition 
moins que le Comit du parti de la R-
form e e oit galement compris dans
le conciliabule, et les trois Comiti se
sont alors runis; mais rion n'indique
ce qu'ils ont fait, et tout n'tait que con-
jecturesele 7 au matin.

UN DERNIER MOT AU JORRNAL.--Il y
a environ troismuik le Journal nous ac-
casedI'atl fait des efforts pour obte-
air le centrat pour la publication des
avis jadiciaires, que le Gouverneur ac-
corde ordibairement aux journalistes
qui troquent leurs convictions politi-
ques en change de ce contrat. Il va
sanedke que nous nimes l'accusation
c deaadant des preuves. Les pru-
v L#tamt pas produites, il nous fallut
prN cer ctte auesaition comme men-

=oagi et alemiatrice. Le Journal
erut*asdevoir changer la question et
se servir de deux de ses amis pour se ti-
rer d$ibarras, et il publia quepeas li-
gnes de M. P. L. Hbrard et J. Mc-
Cormlc, qui faisaient voir une chose
que nous n'avons jamais nie; c'est 
dire Vu nse avions cfert o e marsiear
gsfUIlei pWioet obtenir le contrat en
quefb%, Pl'nrimsrwe de Oourrier, ainsi

que oe propre ena ies muanels dtaient
eur cqpoa•iUdi; attendu que cette loi

odiebse nos retrait presque tout lepa-
treae ds e amis, ce qui nous forait

e sapeai're le Courrier.
On i ble"s remrquer que ces

certf iO i o peuitl appeler ainsi,
ne Pii tirt aucunement que nous ay-
ons ay;6 ou tent (moins encore fait
des *e"ffs") poer obtenir ce contrat.

L'aeousation de mensonge et d eea-
taoiSe pe do*e toajours de tout son
poids le Jrouial.
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Bncore un ZMemple.

A ct de la victoire dmocratique
de la Caroline du Nord, nous avons 
en signaler une autre Memphis, dans
le Tennessee. L aussi, les dmocrates
l'ont emport sur les radicaux, dans
des lections locales, et cela en dpit
d'un mouvement de scission effectu
par d'anciens membres du parti dmo-
crate. Voici en quels termes le Mom-
phis Appeal constate le rsultat :

On verra parles retours publis ail-
leurs, que tous les candidats dmocrates
sont lus. La lutte t amre, irri-
tante, et nous sommes contents qu'elle
soit termine. Nous flicitons nos amis
du triomphe du parti d mocrate sur ses
pires ennemis-du triomphe de sa lo-
yaut, de sa puissance de cohsion et
de son intgrit comme organisation
politique. Nous esprons que les dissi-
dents ont reu une leon qu'ils n'oublie-
rontpas. Ilsont entrs dans la lutte
avec un esprit d'arroganceet de menace,
menaant de mort et de destruction
tous ceux qui leur feraient opposition.
Quelques-uns avaient particip la der-
nire Convention soit comme dlgus
soit comme candidats. Mais le puple
a, par ses votes. justifi l'opportunit6
d'une organisation de parti, et admin-
istr une sanglante rebuffade aux rn-
gats.

En Louisiane, comme au Tennessee,
nous avons aussi un parti de dissidents
qui fait opposition aux candidats d-
moerates-rformistes. Mais le peuple,
c'est--dire la masse des lecteurs, n'est
jamais avec les dissidents lorsque ceux-
ci n'ont d'autre motif invoquer pour
justifier leur scission que des ambitions
d6sappointes.

La Convention librale, en Louisi-
ane, a t covoqoue sons le prtexte
de runir tous les, 614ments opposs 
Grant, on en termesiplus prcis pour
assurer une coalition avec Warmoth et
les rpublicaine libraux.

Maintenant, de deux chosesl'une: ou
Warmoth sera le candidat de cette
Convention et cela seal tbb toute va-
leur la liste de candidatures, ou si
Warmoth n'est pas choisi, il retirera
son appui au parti libral, qai ,n'aura
alors abouti qu'a scinder les conseva-
tours.

Si la Convention ne prend pas War-
moth pour son candidat, nous nous de-
mandons pourquoi elle ferait de non-
velles nominations en opposition avec
les nominations dj faites et contre
lesquelles on ne pet lever aucune ob-
jection srieuse.

Une scission ne peut profiter qu'
Pennemi commun ; aux radicaux; et
parmi les membres da la eonveation
nous trouvon trop de noms honorables
pour supposer que l'on formera la l-
greune troiime listede candidatures,
sans qu'une pareille mesure ait t dis-
cute fond et mrement tudie.

L'organisation d'un tiers parti en
Louisiane, sous le nom de parti libral,
vientde Warmoth; sans lui elle n'a
pasde raison d'tre et si, comme on
nous l'affirme, la majorit des dlgus
est oppose la rlection du gouver-
neur, cette majorit ne peut que pro-
noncer l'ajournemet ou endoesr les
candidatures de la fuson si elle nevent
pas qu'on l'acuae d'tre mue unique-
ment par le dir de sabetituerermines
personalite ambtiuaseU celles des
candidats hoisis par les organiations
dmoeratique et rformiste.

Le prti dmocrate maintient partout
on organpuntionet des citoyens qui as

disaieutencore dnmoorar il y a deux
'mois, deivnt mfreumentrilehir avant
de se metts en rvolte ouverte contre
la dmocrate tonisianaise, au risque
de faire triompher le radicalisme da
les lections de novembre.

LA DENIEBE ,LOI D'ELIOm11N
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dans l'endroit le plus convenable du
dit circuit et de nommer deux citoyens,
rsidents de la dite ville ou du dit
bourg, reprsentant diffrents partis
politiques, sachant parler et crire l'an-
glais, les quels citoyens seraient con-
nus et dsigns comme contrleurs ou
inspecteurs d'lection.

On voit par cet extrait dgag de
tout jargon lgal, que dans la loi ant-
rieure il tait question seulement de
villes ou de bourgs ayant au moins
une population de 20,000. Ainsi la sur-
veillance ne serait exerc que dans ces
villes, et l o ces villes ou bourgs n'ex-
istent pas comme en Floride, il n'y au-
rait pas eu de surveillance du tout.

En Louisiane, il n'y aurait eu de sur-
veillance que dans la paroisse d'Orl-
ans, paroisse tout entire occupe par
la ville. En supposant qu'il y ait 35,000
lecteur la Nouvelle - Orlans et
100,000 dans les autres paroisses de
l'Etat, la surveillance ne se fut exerce
que sur un quart de la classe lectorale.
11 est vident que cela eut t insuffi-
Ssant et que les fraudes eussent pu se
commettre sur une chelle assez vaste
pour annihiler, deux ou trois fois pour
une, le vote de la ville. La prcaution
tait donc illusoire et c'est cela que
le Congrs a remdi en dcrtant que
lorsque dans un comt ou une paroisse,
ou dans un district congressionnel, 10
citoyens connus feront savoir an juge
de la Cour de circuit des Etats-Unis,
avant tout enrgistrement de votants
pour une lection de reprsentants au
Congrs, ou avant toute l'lection pour
le Congrs, leur dsir de faire garder et
surveiller les oprations de l'enregistre-
ment ou de l'lection, il sera du devoir
du dit juge de la Cour de circuit, d'ou-
vrir sa Cour dans l'endroit le plus con-
venable du district 10 jours au moins
avant le dit enregistrement ou la dite
lection, et de nommer et commission-
ner, sous le sceau de la dite Cour, pour

I le district d'lection dont il s'agit ou
Sle precinct de vote, deux citoyens, de-
meurant dans le dit district d'lection
ou le precinct de vote du dit comt ou
de la dite paroisse, qui reprsenteront
diffrents partis politiques, qui pour-
ront parler et crire l'anglais et qui se-
ront connus et dsigns comme coutr-
leurs ou inspecteurs d'lection.

Par cette nouvelle disposition, la sur-
veillance sera gnrale, complte; pas
un prcinct, pas un poil ne pourra y

Schapper, et tous les Etats, quelle que
Ssoit leur population, pourront en profi-
ter. Il est vrai qu'il faudra que la de-
mande de contrle ou de surveillance
soit faite par 10 citoyens connus au

Slieu de deux; mais on sait que ce chan-
gement la loi da 28 fvrier 1871, n'a

St introduit que pour donner satisfac-
Stion certains membres du Congrs
qui taient opposs l'amendement
Kellogg. Le changement, du reste, est
fort innocent, car il se trouvera partout
non pas 10 citoyens, mais des centaines
de citoyens qui signeront avec empree-

Ssement la demande de surveillance au
juge. Il ne sera donc pas plus difficile
d'avoir 10 postulantsque deux.

L'ancienne loi ne requrait aucune
condition de la part des deux contr-
leurs on inspecteurs nomms par le
Sjug. Par l'amendement, il faudra que

ces deux fonctionnaires soient rsidents
du dit district d'lection, prcinet on
poll et qu'ils soient dment lecteurs
au moment de leur nomination. Il en
sera ainsi pour les dputs-marahals
qui devront, au moment de leur nomi-
nation, tre dment lecteurs dans le
comt, la paroisse, le district on le pre-
Scinot oh ia devront exercer leurs fonc
t ions. Ce sont-l des garanties morales
qui n'taient pas requises dans l'acte
non amend.

L'amendement porte en outre que le
commissaire, dont il est question dans
l'ancienne loi, sera nomm aussitt que
possible aprs l'adoption de eet acte, si
toutefois il n's pas dj t nomm.
Toutjugede Cour de Circuit des Etats-
Unis sera requis de dsigner un on
plusieurs juges des Conur de Districts
dans son circuit, qui seront chargs de
remplir le fonctionsprescrites par cet
acte et par l'acte dont il est un amen-
dement.

A part les diffrences que nous ve,
nona de signaler et qui ont leur prix,
l'amendemeit as tait sur le reste de la
loi de 1871, dont les svrits ne sont
Spas ddiiger. Ce Commissaire sera
le surveillant en ehef, choisi parmi les
ofcierw-de Conre de Circuit; sa mis-
sion sera de prparer et de fournir tous
les tivres, blanei et instructions nces-
satres pour les deux inspecteurs ou con-
trreuri du eomt, prcinet ou pollans
ioa district. Il recevra tonte les de-
lbandes pour remplir cesplaces et les
prdentera a Jage avec telles informa-
tions q'll jgera propos dE lui don-
ner. I lresetra, eonserverabt enregis-
trers toaaermeta d'office desdits con-
Sttleura no inapteurs d'lection, et
de tous dput -manrhals spciaux
:omm oean vertu de cet aee; il recevra
toas certitf ta, retours, rapporte et re-
glatis de tout genre requis par le
mrameaete.

E'~ic g oe,"oerne l'enregfstrement
deA vo4pt4,' les deux contrleurs oa
iuypecteara EBppliront lea devoirs sai-
aite: Ul aesuateront tstes les op6-

rations de Pearegistrement dans tous
le lieux indique, et il contesteront,

ilsur e; j••uget ropos, les droits des
pe "tS l'inription; ils tiendront

reg e d sot tatios et e en ver-
Vout la lie aau marbal, qui la trans-
atettra.weemnmisaire on surveillant
.ppbef.

Les deux inspeteurs ,dleetion sont
part•• aliremet acharges de revoir et
eop 4sb~5 aleur emti, prcinet

oa ~ pel q.huleMss de vote, quelque
'Pemdosmeet qpu'il pui.sse porter ou

wfie'isoit .la 1 -,'ote il aura dt

Cette disposition tait noesaire
por a eas oi des Oleetios locales et
'tat iaSaient liea en mime tempa

que is 0Mieoa g greastonnelles, ce
i rarrierp lWaLosaiie an vertu

"damei pua par leCongsa,
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ILe: i e B.pee.e.aa surveillerost
t omme Ile auront aurvelll

fe es tenat oempte dei
p'il y en a ; ils se tien-

ot-l oh serontles boites l'ouver-

ture des polls et y resteront jusqu' ce
que tous les bulletins soient compts,
l'opration acheve, les certificats ou
retours dlivrs, soit que ces certificats
on retours soient requis en vertu des
lois des Etats-Unis, soit qu'ils soientre-
quis en vertu des lois territoriales, mu-
nicipales ou d'Etat.

Ils devront en outre dans les bureaux
d'enregistrement ou dans les collges
lectoraux, se tenir l o ils se croiront
le plus avantageusement placs pour
contrler, surveiller et suivre les op-
rations.

Voici maintenant les rgles que de-
vra observer le marshal des Etats-Unis
dans l'accomplissement de ses devoirs :
sur la demande crite d'au moins deux
citoyens domicilis dans la ville ou le
bourg, il nommer des dputs marshals
spciaux pour aider et assister les in-
specteurs d'lection dans la vrifica-
tion des listes dresses en vertu de cet
acte; ces dputs devront assister aux
oprations de l'enregistrement des vo-
tante et aux oprations lctorales
dans chaque district ou precinct;

Et le marshal et ses dputs gn-
raux et dputs spciaux, auront le
Fouvoir et les dputs spciaux auront
a devoir, de maintenir la paix, d'ap-

puyer et de protgr les inspecteurs
d'lection, de maintenir l'ordre dans
les bureaux d'enregistrement et aux
polls, d'empcher les enregistrements
et les votante frauduleux, ou la con-
duite frauduleuse d'un officier d'lec-
tion, et immdiatement soit au bureau
d'enregistrement soit au polls ou ail-
leurs, avant ou aprs ou pendant l'en-
registrement ou le vote, d'arrter et de
mettre sous garde, avec ou sans forme
de procs, toute personne qui commet-
tra ou tentera de commettre, un des,
actes ou une des offonses, prohibs par
cet acte ou l'acte amend par celui-ci,
on qui commettra une offense quelcon-
que contre les lois des Etats-Unis,
pourvu, cependant, que ces actes ou
offenses aient t commis en prsence
du marshal, d'un de ses dputs gn-
raux ou spciaux, ou des inspecteurs
d'lection, et ces derniers en l'absence
des dputs marshals auront les mmes
devoirs et les mmes pouvoirs qu'eux.

Nous n'avons pas besoin d'en dire d'a-
vantage pour montrer que la loi du 28
fvrier 1871, tait dj passablement
rigoureuse et qu'on ne trouve gubres de
nouveau et de vraiment important
dans l'ameidement Kellogg que la g-
nralisation de la mesure de protection
et l'application de cette mesure aux
comts, aux precincts, aux poils et non
aux villes et aux bourgs seulement
Sayant une population de 20,000 au
moins. Mais cette diffrence est capi
tale et assum on devrait assurer, ce
nous semble, l'indpendance et la pure-
t du vote dans tous les Etats en ma-
tire au moins d'lections congression-
Snelles.

Dcde.-En cette Paroisse, le 5 du
couraut, M. A. BERTRAND, fille de A.
L. Bertrand et de Mathilde Boudreau.

[7Voici le programme politique des partis
runis de la Dmocratie et de la Rforme, a-
dopt par les deux Comits Centrais et par les
candidats (composant le ticket d'Etat) quiont
t choisis sur cette plateforme.

Nous doutons fort qu'on puisse imaginer un
parti plus libraL

lo.-Nous reconnaiRsons les droite et les pri-
vilges civils et politiques de tous les citoyens
de l'Etat et nous ferons tout en notre pouvoir
pour les assurer et les maintenir, tels qu'ils
sont tablis par la Constitution des Etats-
Unis et celle de la Louisiane, et les lois faiees
sous l'empire de ces constitutions.

2o.-Nous examinerons scrupuleusement et
minutieusement l'origine et le caractre de la
dette publique; et, tout en tant dispos8 b
payer le dernier dollar des dettes coutractes
ilgalement et pour subvenir eux obligations
lgitimes du gouvernement, nous serons
d'avis de rejeter toutes celles qui auront t
contractes frauduleusement.

3o.-Noes demanderons l'abolition de toutes
les places inutiles etladimintiondes salaires.
Nous ferons des perquisitions dans tous les
emplois publies, pour empcher les fraudes;
et nous inaugurerons le systme de la pls
stricte conomie dans toutes l branches du
gouvernement.

4o.-Nous ferons de notre mieux peur ren-
dre !a gouvernement municipal et 13s pouvoire
de l, police aux municipalits, aux villes et
aux paroisses auxquelles ils appartionnent de
droit; en maintenant strictement le principe
do sofgo metU lca"l.

b3.-Nous voulons l'abolition des pouvoirs
extraordinaires dont l'Excutif est investi; le
rappel de la loi des impreesions, d'enregistre-
ment, lu loi d'lection, la loi constabulare, la
loi au sujet #e la milice et de la police, et
leur remplacemeut par des lois sages quita-
bles et cononiques.

6.-Dans le but de nous protger contre les
corruptions et les normits dans notre gon-
vernement d'Etat, qui se sont rptes si son-
vent pendant les quatre dernires annes,
nous favoriserons et nous demanderons l'adop-
tion immdiate, de lois pnales de la plus
grande svrit pa r svir contre les person-
nes qui offrraient, dans le but de les corrom-
pre, dl'rgent ou des prsents aux lgisla-
teurs ou tout offiier publie d'Etat, de ville
au de p:.oise; et aussi contre tout officier
publie qui se lairerait corrompre.

Nons demanderons un amenderagit B la
Constitution, pour exclure de tout pouvoir
judiciaire ceux qui ne seront pas bien verss
dans la connaisance des lois.

Nous serons en faveur d'une loispciale pour
dfendre, sousles peines les plus svres tout
oficier publi,-qu'l appartienne l'Excutif,
aujudicaire on touteautre branche de l'Etat,
-de spculer directement ou indirectement,
pendant la durede son terme, sur les valeurs
d'tat, de ville ou de paroisse.

ExILE LA sbh,
Prsident du Comit Central Dmo-

cratique d'Ftat
W. M. RB•OLr,

Prd•ident du Comit Centrsld'Etat
du parti de la Rforme.

Le Club Ie.mcrate.Meformf.
e se r6nit le Luadi de chaque semine 7

heures du soir, ea quartier-g6ndral. au C
Veradah, au 1er.

J. L. EBTOBGE, PriUdent.
L I. t. LAn r, Secrtaire.

•l8y. 18L9.
Arrageent p6ur les aux Baaes.

Le Batau--vapeur neuf, solide-
ment eontruit et lger,

Capitaine M. KBNISON,-Commis T. Jobia.
SE capitaine Konoisn ayant acheti le Tra.

Slom expremsamest pour le commerce de
Opoleuas, WaaiMotoa *t la Nouvelle-Orl
M, aie bateas eommeneera ses voy• r6gu.

lira etre Wembkngon et la Nle rlidam le
1er Septembre, et eoatinuers jusqd't ce que
Ias eaux penrettent au Lessie Taylor de ren-
trer das cette navigation

R. S. WILKIN8, agent,
Encoignure Water et Bridge et. Washington.

CANDIDATS.
Pour le Congres.

CrLe soussiign a l'honneur d'annoncer
qu'il estcandidat indpendant pour reprsen-
ter le Troistme Distriot Congressionnel da
cet Etat au Cougrs. J. B. PRICE.

Pour ol Senat de l'Etat.

'Nons sommes autoris annoncer M.
THOMAS C. ANDERSON comme candidat
pour Snateur d'Etat, de la part du Dixime
District Snatorial, compos des Paroisses Ca
meron, Calcasieu, Lafayette et St. Landry,

Pour Juge de District.

F Le soussign, Juge du 8e District
Judiciaire, est candidat, pour un aute terme,

la place qu'il occupe maintenant Pour ce
que l'on doit attendre de lui. l'avenir, en a
qualit de Juge, il rfre s s Ceivi. " j, ps.s,
sur le sige judiciaire. JOHN E. KING.

M. l'diteur du Courrier,
Ayez la bout d'annoncer que je suis candi-

dat pour Juge du Se District Judiciaire, com-
prenant St. Landry et Calcasieu.

JNO. J. MORGAN.

Pour J•ge de Paroisse.

2Nous sommes autoris annoncer que le
Juge A. GARRIGUES est candidat pour Ju-
ge de Paroisse de la Paroisse St. Laudry, 1'-
lection de Novembre prochain.

Pour Greffer de la Courde District

I Nous sommes autoriss annoncer M.
ALBERT LASTRAPES comme candidat 
la place de Greffier de la cour de District, l'
lection de Novembre.

P Nous nommes autoris annoncer M.
H. MILLARD DUNBAR, du Grand Coteau,
comme candidat pour Greffier de la Cour de
District, l'lection de Novembre prochain.

Le Dr. W. A. ROBERTSON, de Washing-
ton, nous autorise annoncer qu'il est candi-
dat la place de Greffier de la Cour de District
pour la Paroisse St. Landy, l'lection de
Novembre.

Wr Je suis candidat la place de Greffier
de Cour dans et pour la Paroisse St. Landry,
l'lection de Novembre 1872.

JOS D. RICHARD

; our Lherif.

SP No•s sommes autoris annoncer
EGBERT O HAYES, le titulaire actuel. con-
me candidat la place de Shrif, l'lection
de Novembre prochain.

." J'ai l'honneur de me pr*senter comme
candidat I la place de Shrif de la paroisse St.
Landry. l'lection de Novembre prochain.
Pour ce que le peuple de St. Landry peit at
tendre de moi l'avenir, en cette capacit, je
rfre ma conduite passe et l'ex'cutin
de mes devoirs comme dput du prsnt Sh-
rif. C. C. DUSON.

PurA Avocat de Diatriot.

%o, Je sois randidat la place d'Avocat de
District do 8e District Judiciaire, l'lection
qui aura lieu eu Novembrp

G. W HUDSPETH.

Pour la Legi•iature.

M. 'diteur -Je suis candidat l'une des
places de Reprsentant de la Paroisse St. Lau-
dry la Chambre basse de la Lgislature, l'-
lection de Novembre prochain.

E. D. EfTILETTE.
NfV Noua sommes autoris anuuncer M.

CAMILLE H MELONCON comme candidat
pour reprsaeter la Paroisse St Landry .l
Chambre basse de la Lgislature, l'lection
de Novembre.

M l'diteur du Courrier.
Veuiller annoncer noure estimable ami, le

Dr. JAMES DONOVAN, comme candidat
pour reprsentant la Chambre basse de la
Lgislature, l'lection deNovembre prochain.
Il serait inutile pour nous de recommander le
Dr Dlonovan au peuple de la Paroisse, par le
quel il est ai bien connu; nais il nons sera
permis de dire que ai ousn sommes assez heur-
eux d'lire des citoyens comme lui, la paroisse
St Landry sera mieux reprsente qu'elle ne
l'a t depuis plusieurs annes.

BIAUCOU )SD CI'OYENS.

S., Nouas somes autoris annoncer M.
JOHN 1. GARDINER, du Graud Coteau,
comme candidat pour Reprleotant de cette
paroisse la Lgislature, snjet aux choix de
la Convention Dmocratique.

eN6os sommes autoris annoncer M,
LUCIEN DARBY comme candidat l'une
des placesde Reprsentant do la paroisse St.
Landry la Lgialature. l'lection de No-
vembre prochain.

ay Nous sommes autoris annoncer M.
ISAAC F. LITTELL comme candidat pour
reprsenter la Paroisse St. Landry la Cham-
bru basse de la Lgislature, l'lection de
Novembre.

Ci Nous sommes autoris annonces le
DocteuwJ A. McMILLAN comme candidat
our Reprsentant de cette Paroisse la Cham
ire basse de la Lgislature, l'lection de
Novembre prochain.

.If Nons sommes autoris annoncer M.
JAMES WEBB comme candidat pour repr-
senter la Paroisse St. Landry i la Chambre
basse de la Lgislature, i l'lection de Novem-
bre prochain, sujet au choix de la Convention
Dmocratique.

F Nous sommes autoris annonocer M.
JONATHAN L. MORRIS, de Big Cane.
comme candidat pour reprsenter la paroisse
St. Landry la Chambre basse de la Lgisla-
ture l'lection prochaine.

!. Nous sommes autoris annoncer que
M. A. L. DURIO est candidat, une rlec
tion comme reprsentant de la Paroisse St.
Landry, l'lection de Novembre prochain.

M. l'diteur du Courrier.
Veuilles annoncer que je suis candidat pour

Reprsentant la Chambre,base de la Lgis
lature, l'lectioade Novembre.

T. H. THOMPSON,

J. M. MIL8TED nos autorisede l'annonee
comme candidat pour la Lgislature de l'Etat,
l'lection de Novembre prochain.

Pour Reoorder.

o Nous sommes autoris6 annoncer M.YVES D'AVY, le titulasire actuel, commecodidat la place de Recorder ponr la Par-
olte St. Landry, l'lection de Novembre
procbain.

I~P Nous sommes atoerit d annoncer M.
Y. VIDRINE, dela Ville Plate, comme can-
didat la piee de Becorder, i la prochaine

lsection.

Pour Corone.

grNou s raaamu atorl nonper M.
JAIRO ~D. COME de B]bpaaudu Brale.
comme emdUidt pour Corner de la Pamol
St, Laadry, la ptocha"Ie 6lectlon.

"eWNous @ommes autorid anoacer M.
P. LEONCE HEBRARD comme andidat 
une rlection comme Jg•e-de-Paix pour le
1er Ward, comprenant Opelonsas.

Sources de la Pointe aux Loups.
- LE soussign informe le

public qu'il est maintenant pr-
par recevoir les visiteurs

que la perspective du plaisir on le besoin d'a-
mliorer lenr sant pourra y conduire.

Ces sources sont situes sur le Bayou des
Cannes, 34 milles ouest sud-ouest des Ope-
lousas. Parmi les sources, il y en a de sol-
phureuses, de itirngineuses et de minrales.
Elles .ont toutes trs abondantes, et trois d'en-
tr'elles forment un bain dont l'eau peut se
changer entirement dansl'espace d'un heure
et un quait. En outre du bain principal, il
s'en trouve un autre environ 500 pas de l'E-
tablissement, qui est fourni par une source, la
plus froide et la plus abondante.

En annonant l'ouverture de son tablisse-
ment. le .onarsign ne prtend ps en faire une
retraite o 1 ' f,hion et le plaisir sont la chose
principle; son but est, avant tout, d'off-ir 'u-
sage de ses eaux aux valtudinaires, aux dys-
peptiques et aux malades atteints 0- maladies
cutanes. Il ananmoins, des m::' or et des
chambres commodment meublq'. :. sa table
seia tonjoui,. autant que f'ire I.e pourra, en
rap;Port des bj:oins et des d.iis (1 visiteurs.
Une rxcell]"-e savanne o les chevaux seront
en sret, sera mise au service de ceux qui
voudront les y garder, et les frais additionnels
seront trs minimes.

Le soussign sera mod.; dans ses prix, et il
est certain d'avance que ceux qui visiteront ses
sources auront lieu de se fliciter do rsultat
de leur sjour.

15 Juin 1872] ANTOINE CART.

Nouveau Boucher.
T E soussign a commenc et continuera 

vendre tous les matins, la Halle, de la
viande de beuf, de vache et de veau 7 cents
la livre en dtail. Considrant l'encourage-
ment sur lequel il ose compter et les divers a-

Svantages qui sont en sa faveur, il peut assurer
qu'il tiendra sans cder aucun compromis.

CHS. F. BURIR.
Opelonsas 20 juillet 1872. 45tf

P. J. LEPEBVRE, Agent,
Encoignure des rues de la Cour et Landry.

OPELOUSAS.
A constamment en main et offre ses amis,
i des prix si modrs qn'ils ne penvent

manquer d'tre satisfaits, et potr du comptant:

MARCHANDISES SECHES.
Vtements Confectionns,

CHAUSSURE, CHAPELLERIE,

QUINCAILLERIE, FERBLANTERIE'

GROCEIRES,
VINS, LIQUEURS, FAIENCE,

TOILE ET CERCLES D'EMBALLAGE,
MAIS, AVOINE ET SON.

Opelousas, 1er Juin 1872. 38-tf

College St. Charles,
GRAND COTEAU. LNE.

S'EXHIBITION publique et la distribution
_ des prix aura lieu le Samedi 17 Aot, Les
exercices commenceront 9 iheures du matin.

Grand Coteau 3 Aot. 1872. 3f

A LOUER A BAIL.
LE grand local sitn au-dessous du bureau

du Conrrier des Ope!onsas, rue Main;-
Excellentr situation pour affaires de tout genre.

Possession donne immdiatement. S adres-
ner au Bureau du Courrier.

W. R. COCHRAN,

M ARCHAND de grocerie de famille et de
provisions J'habitation, encoigiiure de la

rue de la Cour et Bellevue, Opelousas, sera
constamment pourvu de

4C>r I.jA . cel

qn'i! vendra anx familles et an pnbtic par livre
on par pins fort poids, 5 cents la livre.

Opelousas 4 Mai, 1872.* 34tf

Manufacture de Voitures.F LA'TTE de i'enconragemept qui lui a t
accord jusqu' prsent par le public de

cette PaToisse, le soussign remercie sincre.
ment ceux qui l'ont ainsi encourag, et sollicite
en mme temps la continuatiou de leur pa-
trouage. Il sera tonjours prt manufacturer
des buggies, hacks et aties vhiclea sur com-
mande et de main de maitre. Les rparations
aux voitures, tant charronnage que forge, pein.
ture ou garniture, seront excutes prompte-
ment et aux prix les plus modrs, pour du
comptant seulement. Dornavant, tout ou-
vrage qui ne sera pas pay sur livraison, por-
tera 10 pour cent d'augmentation pour les frais
de collection immdla.u;.

Le soussign a toujours en mains des hacks,
des buggies &c. neufs et de seconde maiu qu'il
vendra a bon marche pour du comptant

S. P. CLARK.
Opelonsas 20 Janvier 1872. 19tf.

AUX EMIGRANTS.

L E soussign est agent pour la vente d'un
U morceau de terre d'environ 1,500 arpents.

dont un tiers bois, situ 12 milles d'Opelou-
sas.

Ceux qui ont besoin de terra pourront ache.
ter le tout en bloc ou par lots de 50 arpents ou
plus. un prix raisonable et des condidtioos
avantageuses. Pour les particularits, sadrea-
ser a

N. QUATREVEAUX, Opelonsas,
on Blanchin & Giraud, No. 62 rue Vielle
Leve. Nouvelle-Orlans.

7P Ceux qui, sans ma permission, se servi.
ront de cette terre ou y couperont du bois, se.
ront rigoureusement poursivis. N, Q.

Opelousas 24 Fvrier 1872. la.

te Dr. D. W. FOS'BRt,E-TANT de retour de l'Amrique Centrale, et
Staande nouveau tabli d'une manire per-

manent 1 Opelonaas, offe mes services au pa-
blic. Son bureau est prs de la Poste, ou il
pourra tre consult et o on pourra laiss les
ordres sur une ardoite pendant le jour. Sa r-
sidence est prs de chez Mme. Beaurepair
Chacher o on le trouvera pendant la nuit.

Opelosaa 4 mai 1872. la.
A VOndre a I'amiable.

U NE Habitation situ Chatalgner, onse
milles d'Opelousas, contenant 165 arpents

de terre, dont 90 arpents bien boiss, une bonne
maison de 36 pieds de longueur, bien finie, ainsi
que d'autres dpendances, le tout en bon tat

On vendra trs bon march, et une grande
partie un crdit raisonnable. Pour le prixet
les dtails, s'adresser sans dlai au bureau di
Courrier des Opelousas, on an soussigu sur les
lieux. ZEPHIRIN MANUEL.

A VENDIRE A L'AlMIABIALE
U NE proprit situ an centre de la Ville

Plate, tant l'anien emplacement de M.
Marcel Daire, consistant e environ 12 arpenta
de terre sur la rue principale, uaegrande mai-
son de rdence, un magasin de 55 pieds sur
30, cuisine, lorements pour domestiques, 6de.
rie etc. Pour les conditions et autres dtails,
s'adresser au bureau du Courrier, Opelou-
sas' ou au soussign propritaire sur les lieux.

6 Juillet.] OCTAVE DAIRE.

Au' euple de St Landry.
AGENCE DE LA COMPAGNIB D'ASUIa
AMCE SUR LA VIF, DE MOUNlB CrrY,

Opeloosas 4 Novembre 1871.
L E soussign saisit cette occasion pour st.

noncer qu'il a accept l'agence de la Coa.
pagnie d'Assurance Mutuelle sur la vie, de
Mound City (St. Louis, Mo.)

Mon bureau sera la Maison de Cour, o0
je me ferai un plaisir d'expliqner cheaun le
avantages d'une police d'assurance et le devoir
do pre de famille de faire assurer as vie asnde laisser sa mort, sa veuve et ses e.
fants. une honnte aisance qu'autrement i aM
russirait peut-tre jamais recueillir.

La grande renomme que cette complnag
d'assurance a acquise rend inutile toute recom.
mandation de ma part. Lesdtenteurs de pe
lices d'ess••i 'ice de cette compagnie, sont com.
poss des aiLoyens parmi les plus intelligeant
et les plus honorabler de cette Paroise aini
que des autres paroisses de l'Etat, aux uasdesquels je rfre avec plaisir, et que l'e trou.
vera plus bas. Les affaires de cette comuaiie
pour l'Etat de la Louisiane, sont sous Ie eou
trle et la direction de nos citoyens les plus
honorables et peuvent avec raison tre regn.
ds comme les protecteurs des veuves et des
orphelins. Les messieurs dont les noms .u
vent composent le Bureau de Direction por
la Louisiane, savoir. E. T. Merrick, Jame '
Jackson, L. A. Wiltz, F H. Hateh, C. H.
Mouton, Robert Hare, Thos Fitzwilliam, Oc.
tave Voorbees, B. B. Simmes.

J'aurais galement pu reproduire ici la lettre
de Mme. Rayes, la veuve de teu James G.
Hayes de cette paroisse, ainsi que celle de la
veuve de feu Daniel O'Bryan, d'Abbeville, qi
dmontrent avec la promptitude avec laquelle
cette compagnie paye toutes ses pertes,e ui
lui vaut cette considration gnkale dont ete
jouit.

Voici les noms d'une partie de ceux qui a
sont fait assurer dans cette paroisse, savoir:
Dr. John A. Taylor, Alce Dupr, Henry L
Garland. Joel H. Sandoz, J. J. Morgan, T. C.
Anderson, Caldwell C. Swaya, Dr. J. L. E.
torge, J. L. Morris, Capt. Carmouehe, J. M.
Moore, A. R. Hawkins, et beanucup d'aotm.

A ces noms jen pourrais ajouter noe iafiit
des paroisses avoisinantes, mais je me contea -
terai de uouome l'ex-Gouverneur A. Molae,
de Lafayette, et le Gn. A. Dclouet et le Co.
lonel A. Deblaitc, de S. Martin.

A GARRIGUES
Opelousas 11 Novembre 1871. 9tf.

P. L. HEBRARD,

JUGE-DE-PAIX dans et p
la Proise St. Laudry.-Burrea, rue Belleve'
Se rtrer la pharmacie Mayo.

Opelousas 14 Janv. 1871. ]y

AV 1 a. i
Le trsamer Peerles prtirad

ila Nll.-Orlaus toua s l amI
5 heures de l'aprs-midi pour Washingim,
Opelousas et tous les ports intermdiair e

Partira de Washington tous les Mercredi 
10 heures du matin.

H. H. BROAD, Capitoba.
28tf ] J.. B. ScriiT, Cornwm. j

A Louer oa a veadre.
UT NE excellente petite btisse, convaene

ment situe pour le commerce, prs d'm
faubourg de la ville. 8'adresser ce bonm.

A VENDRB.

TTNE Glacire Portative en parfaite coudi-
Stion. S'adresscr au Breau du Contirr.

WM. HERE, Jr. Barbier:
A YANT rcemment ouvert un Salon de

_ Barbier, rue Main. entre le magasin de
D. Roos et celui de Munzesheimer, et prit i
servir ceux qui voudrout se faire faire labasi,
couper les cheveux, nettoyer la tte &ct Il
sulliclte de l'encouragemenut de ses amis et di
public. Ses prix seront modre.

Opelonsas 15Juin 1872. 40tf.

Aux Veuves de Veternam
D APRES un acte rcent du Congris l

veuves des vtrans de 1814 et 1815lOa
droit une pension de huit piastres pm ' i
si elles taient wparies avant le 4 JoiletlU9
et danst toua les cas elles ont droit usi warrm
pour cent-soixante acres de terre (si toitd K
leurs maris n'ont pas dj reu cette donatit

S'adresser AITG. BARQ.
15 juin Lock box 232, Nlle-Orlsa.

GLACIERE.
LE sonusign tiedra coastamment, doi h

Sbtisse prs du salon de bire de M. ilBu
rue Bellevue, de la glace a 5 cents la iinre
dtail.

Ceux qui en prendront cinqusate liv a -
plus l'obtiendront 4 cents lalivre.

CELMI8 DOMINIQUS
agent pour JalieaC

Opelousas 18 mai 1878. 3tf.

C. Klornhinveg, Jr.
Sl'honneur d'annoncer i sea smistrd

S blie en gnral qu'il a pris ladiei. *
la manufacture de vtemeunt confeUia••*i
l'tage nsprieur du magiain de Bleek &•
pr, o il se fera un devoiret un pali*ir I
re des vtemeuta d'hommes et dmeauil ou
mensre, sur commande et livrabledtaj*ir
lendemain II garantitsatifactios

OpelonaMs20anvril i872 la .

U N petit ot de meubles de MuWood
tantLea un bois de lit, nas ToaieSU0

pendule, cbaises, 1 berceuae, un lavbabo I Ibs
S'adreaser la ruidemo. de Jol I. Oiud"L

A LOuER.
ITNE proprit6 trs bien sitie po•r cm
U merce, rue Main, au entre de b 6

d'Opeloueaa.
S'adresser . C. N. E&LE.
25 mars 1871 28tf

J. L. COURB'.

FACTEUR en sucre et on eotao, ed
Schand Commissionaire en gd••n"l, O*

IJ Rue Couti, NoOvLLE-Orl" -.

A. C LANDRY. ( LOUIS o .o

de St. MartisniUe, Od*iu
LANDRY & GOODEFRBO

MARCH4ND8 de grocene et de e'
tibles en glru, No. 46 Rue de I& V

rw
Leve, encoignure Bienville et de l Doai~ e

20 dc. 187i.-la] N.l.ORLEAS

Le Courrier des Opelousas,
PUBLIB LE sAMBM PA 1

LBONCE BANDOI.

L'ABONNEMENT sera de trois it
par ao, payable d'avance.

LES AVIS se paieront cinqante ueBts P
carr pour la opmire inertion et viineg
cents par carr pour chaque inseriotiO u
quente. Huit lignes ou moini co0Btiteer
B carr.
SLes avi qui seront envoys pour tre p'obu

seront insrd on Franais et e A lw
moins qu'il n'en soit autrement ordaeS) J"
qu' ce que l'diteur juge propos de
continuer.
Les candidats aux fareurs publiae dev'

payer qui n elpiastres d'sTaaoe, a'ils veu•r
faire annoner.

Les ncrologes, l lelettres de te'wi""
les rcamee, les communications d'un I•"O
personnel, etc, se paieront au taux d's *v•

Les artclesd'uue nature personnelle (qU
toutefois ils efrout admissibles) se paicr~e

vingt cecta la ligue et d'avuce.


